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RMS+ N° 06-2022

Editorial

Qui peut le plus, peut le moins

Colonel EMG Alexandre Vautravers
Rédacteur en chef, RMS+

Novembre 2022: Le bataillon d'exploration 11 tire les derniers
engins guidés antichars TOW sur la place de tir de Hinterrhein
GR. Les chasseurs de chars seront prochainement remplacés par
un véhicule légèrement blindé Eagle et le système d'information
et de conduite des feux TASYS. Ce bataillon a ensuite participé
aux grandes manoeuvres PILUM 22 de la brigade mécanisée 11.
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Il y a un an, les sujets d'actualité dans nos médias
étaient le Covid et le système de santé suisse, la reprise
des échanges économiques, de la globalisation et du

tourisme, le télétravail et la flexibilité. Le choix d'acquérir
un avion de combat moderne par le gouvernement et
par le peuple était remis en question par une initiative
«STOP F-35». Ces «experts» nous expliquaient qu'un
avion d'entraînement, fruit d'une coopération italo-
israélienne et russe,1 suffisait amplement à « policer » la
Suisse dans la troisième dimension.

Au même moment, d'aucuns nous expliquaient que la
Suisse ne devait pas acheter d'armements américains
et qu'il fallait utiliser les milliards de la défense afin de
s'acheter de bonnes relations avec l'Union européenne.

La Suisse d'il y a un an ne manquait donc pas de bonnes
idées, ni de bonnes résolutions. Mais en seulement
quelques semaines, en février 2022, le monde a changé
au point de remettre en cause de nombreuses positions
politiques.

Rupture

Le conflit en Ukraine dépasse par le nombre de forces
mobilisées, par le nombre de moyens ou de systèmes
engagés, par la quantité de munitions tirées, par
l'application de nouvelles technologies parfois sous la
forme de bancs d'essais en conditions réelles, par les
dimensions du front, par le nombre de domaines touchés
(terre, air, mer, information/cyber, espace mais également
la finance, la production industrielle, les alliances, les
réfugiés...) tous les conflits depuis la fin de la guerre froide.
Sur le plan humanitaire, l'OIM compte 16,33 millions de

réfugiés ukrainiens et plus de 6,5 millions de déplacés.

Sur le plan militaire, les armées européennes se focalisent
désormais sur le combat classique de « haute intensité »

et sur la défense territoriale. La disponibilité rapide de

troupes, mais également les réserves, mobilisables afin
de garantir la capacité à durer au-delà de quelques mois,
gagnent en importance.

Continuité

Ces changements internationaux et politiques brutaux,
parfois difficilement prévisibles, sont cependant relatifs,
dans la mesure où les objectifs de politique de sécurité de
la Suisse et les missions de notre armée n'ont pas changé.
Les intérêts et les principes géopolitiques varient peu.

Il convient donc de garder le cap et de prendre garde
à ne pas dévier en fonction de l'actualité ou des modes
médiatiques. La cohérence, la rigueur et la persévérance,
le travail et l'entraînement dans la durée, la planification
pluriannuelle des acquisitions et des introductions,
sont bien plus efficaces que les annonces de crédits
exceptionnels à court terme.

L'armée suisse et son système de milice n'ont pas besoin
d'une réforme chaque 3-4 ans. Pour cela, des mesures
organisationnelles, des études ou des exercices permettent
d'adapter l'organisation, l'équipement ou l'entraînement
aux besoins. Il s'agit désormais de définir pour 2030
des objectifs, des capacités, des priorités et un profile de

prestations qui replace la défense et la résilience au cœur
des objectifs - selon le principe 'qui peut le plus, peut le
moins'.

A+V

1 On se souvient de la mise en scène de Pierre-Alain Fridez et de
Priska Seiler Graf allant visiter le constructeur italien Leonardo
et son M-346, en novembre 2019. https://www.youtube.com/
T.ro+^V,0,r_OrrLJ/"V\rA .,LJ^.lrr
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